
MÉLÀNGES RELIGIEUX, SCIENTIFIQUES, POLITTQUES ET LI'TTRAIRES.

rég6éralrice associti on." Il s'aagenouilla ensuite et reçut la mé-
daille (les iains du Rév. P>. Martin.

Cutte cérmonie et ces courtes paroles firent une impression vive
et couler ades larimes. Puis vinrent les autres neinbrcs ; il était déjà
8 heures dlu soir ut la foule s'écoula cn silence, le cœur pleuit de tou-
chans seitilenjs.

Le lendeiain, on chanta le service des défunts de la paroisse. Le
P. Nartii déployt les flots dle sol éloquenel., dans une alI loctuion
sublime, sur Li piété envers les morts; enfin, dans l'après-midi, une
bùiédiuicnti de Croix, chez le inoitné i'. Ciarbonneau, de la Grandc
CÔte,terinaiii le 1Gliune.et dernier jour de la ILteturaite de St.Eu stac.

10 octobre 1842. >
P. S.-Nus frères séparés, liabitans lu village, in'ritent nos

éloges pour leur conduite polie, nîu passage de la procession, la regar-
dant défiler, chapeau bas, CI sileiec, après avoir conitribué,pour leur
quote-part, à l'embellissement <le la fête.

NOUV ELLES RELIGIEUSES.
Mgr. le Montrénl est pari mardi pour taire la bénédiction de la nouvelle é-

glise deSt.Ch.rles.Il se rendra de là àQuébec,accompagni de M.Trudeau,C.S.

-- Le révér:,nd M.P. Plhélan vient d'être promu, par Mgr.de Montréal, à
la dignité de Vicairc-Genéral du diocése et de Chanoine Honoraire de la ca-
thédrale.

-On lit dans le Diario di Roma, 3 septembre
" Les cardiaux qui coiposent la sacrée congrégation des Rites, ainsi

que le. prélats et les consulteurs de la même congrégation, se sont réunis le
2 noùt dernier, au palais Quirinal. S. Em. le cardinal Pedicini, en qualité
d'exposant du proùcs du canonisation du vénérable serviteur du Dieu P.
Pierre Camnius, prêtre p:ofés dle la compagnie de Jésus, a proposé dans cette
séance la seconde discussionti sur le diite relatif à l'exercixc héroïquec des
vertus, par ce vénérable serviteur de Dii, dont la voix ci les écrits ont si
irt contribut à la cnuiservatiti et à l'extension de la religion catholique.
pritncipalemuiecnit en Allemagne. Le potuhiteur de cette ca use est le R. P.
Augustin dle lat Croix, de la dite compn1uagnie. Les dêfenses sont prüs-ntées par
M. Pavoeat -'r. Bartoleschi ; lia eliargza de procureur a été remplie par NI
l'avocat J. Rosatini.

GAnrn.--Pendant le sêjotir qu'a liit au Pont-Saint-prit un prédicanit
que la propagande prol.lc îte-a cte v avait en ov aille jetnte étrangère qui y
resîILe depuii pi de temps a abjur ul nilvinismo, malgré la craint
aid se vo:r abandunnée par ses piarens, nîalleureuseenîclit très attclis a
Perretir.

-La petite maison île l'avenue le la Révolte où est mrit M. le uciC
d'OrIléan us- achetée par la liste civile, est déja démolie, ln,ins la fîaade,
jtisqi'à hauteur iu rez île chaamc. La porte d'entrée et les deux fenétre:
mit été bouchées ent îîîoëllons. D)anis C et étut, elle forine ui iur îe clture
derriic lequel tn a annîîînenicê les travauîx de conistriutionî l'unîîe chapelle 1
la Sainte Vere, que Poi voditait Pouvoir iralnnrer en IS1l.3. let jour du fil-
nbr'e nnnive'rsair -. ià les fondations arrivent au niveau du saol.

-Nouis liszons dans Prit

Prés le 'emplacemni qui lut teirin di l'horrible eatanroplhe du S mai.
ai cheminî dît fer it l lis gauîch, on vient de terminer linse petite chapelle,
styie (Ilquasi-gotliiie, qui diomlie li tiute. se voit par conséguent de très-loins.
et pout coitenir huit à dix peinntites. levpar la 1, pdté d'un honmme qui
a perdu lilei-iuurs lès siens à celte opoqituc, ce liumiteint a lia fjrmîe d'un
triangle. De petites et géres pyramiides s'élanient des nllglcs et dépaessent
la toiture. Sals doute, dans dointrieur, les tables île nuîrodes iniscriptins,
rappelleront li, nois dle ceux à qui îce iiebre souvenir est consacro."

-On a exécutó dianch' dant 'églisde Sévres, unie messe en musi-
que qui a produit le lus gennd etW:t. l'11e est Pieuvre d<l enafiant d0 treize
ais, le jeune Reniu de V ilbacli. Ce jenile enîfaiit avait déjà ixé l'ai-
tèiltioi de Ia reine et île S. A. R-. Mme la duchesse d'Orlann. L'orgue.
touché par cet eitant pendant l'xécutoin de la messe, lui a été donné par
la reinr.

-A la distribution des prix, dans l'institution de 'M. Pabbé Poilotip, Li Va-
girard, on a vt s'avancer vers les ciig prélats qui honoraient la eîrémuonîie
de leur présenie(Mgr.l'arevuIle dn Pari s,larche vq e nomm d'Avignon,.
l'évêqne de Nancv, 1 évqe nommIO de Tulle, PIn'lternoncîee de Snu Saimteté).
tin jeune Araba avec son birnis blanc. ,l venait recevoir de la main d'in
élève une chaîne et une croix d'or, souvenir conmun de ses noulveaux nmi1s
de V girard. Cet Arabe était Hnssouîah, le neveu d'Achmet, ancien bey
de Contantine, que nos soldats français n'oublieront pas le lnmgtemps. A
l'aspect le ce jeune A cricnii, nivovant sa joie, son bonheur et sa recon-
naissance, ci pensant iux espérances qui peut-étre reposcnt sur sa têtc, plus
d'unu coeur se sentit Ù1m111. Un jour, quand îe jeune chef seia retoun %sous la
tuent, au milieu de ses fréares diu désert, les fils de Mahomet. la vu tide cette
crois lii rappellera, avec le souvenir dc la pluts cordiale hospitalité, la foi ca'
tholique qu'il est venuî icect' parmi nous. Cette foi est utn lien indissoluble
qu'il a contracté avec la religion et avec la France.

COnSE.-Le roi a autorisé la translation dans les caveaux de la cathédrale
d'Ajaccio le la dépouille mortelle de Mgr. Sébastiani de la Porta, dernier
évêque de cette ville.

IR LA NODE

-- Une des plus touchantes et des plus édifiantes cérémonies dont on ait éta
témoin depuis qulque temps cri Irlande, eut lieu à Dublin le 28 du mois der-
tier. Ce fut la prise d'habit et l'admission au noviciat, dans ce beau et vrai-
ment adîmirable couvent des Seurs de la .Uliséricorde, Ipper-Bago-Street,
le sept jeunes demoiselles anglaises toutes dans la fleur de l'âge et de la beau-
té, dont les noms sont : les deux denoislles learne, les demoiselles Cenny,
Hlensy, Philips, MacDonnal et Boyton. Elles resteront dins Je couvent tout
Je temps que doit durer leur noviciat, et aussitôt qu'elles auront rait profession
et émis leurs veux de religion, elles retourneront en Angleterre, leurs pays
natal, pour y fonder une maison de l'Ordre de la Miséricorde. Le vénéra-
ble archevêque de Dublin, revêtu dIe ses plus beaux habits pontificaux, pré-
sida à la cérémonie de la prise d'habit, qui se fit avec la plus grande solen-
nité, en présence d'unic clergé nombreux et d'uin grand concours de personnes
les plus distinguées ade la ville, qui se retirèrent toutes extrémement édiflées
dC touchantes cérénimoiies qui l'avaient accompgnée.

-Le très révérend docteur Kennedy, évoque de Killàloe,- et un grand
concours d'eccidsias•iques du Dècanate se sont réunis à Birr, où miss Bec-
kett, danie de haute naissance et convertie au catholicisme, a été admise
parmli les pieuses et utiles sours de l'ordre ds la .Merci, et où Plhonorable et
révérend M. Spencer a prèché le sermon de réception.

-Mgr. l'archevêque de Tuam a posé la première pierre d'nne nouvelle
église catholique qu'on va ériger à Duînmore, comté de Galvoy. Le pré-
lat a adressé à cette occasion à fa foule immense de fidèles, qui étaient pré.
sens, un discours dans leur langue natale, pour les exhorter à coopérer ai-eu
leur pasteur à terminer Pérection commencée du temple sacré.

-La supérieur du couvent îles Ursulines d'Ennîis est arrivée de Rome i
LifTord, avec lt sanction et l'approbation du Pape pour établir dans cette ville
un couvent de la Merci. (Linerick Chi'oricle.

-Nous apprenons que S. S. Grégoire XVI a envoyé à M. O'Connell
une niagnifique croix et une médaille d'or. Le R. D. Cullei, supérieur du
séminaire des irlan .is à Rome, qui va visiter l'Irlande Fa patrie, est chargé
de remettre ces dons diu Saint-Père à M. O'Connell.

-Parmi les hommes influiens ie PIlande, qui prêtent leur appui à M.
O'Connell, se distingue M. Thomas Steele, qui quoique protestant, croit ne
pouvoir mtieux utiliier la belle position que lui a faite la fortune, quen se
voulant tout entier à seconder les effiorts de M. O'Conunell, pour affranchir
Pr,lande.sous le rapport religieux et polilique,dtu jouig odieux que lPAngleterre
fait pesr sur ellc. M. Thoias Steele jouit Pune très-grande popularité et
ne signe jamnis unie lotre sa ns :joutier à son nain Tut titre dont il se fait glaire,
celui d]'être O'Connell's head. pacificador of Trdand, que nous traduirons par
preiier lieutenant d'O'Conn'elt, pour pacifier PIrlande. Nous avons cru
devoir donner ces détails sur M1. Steele. avaint de rapporter un incident fort
remarquable uit meeting des repealers tenu au commencement de septembre
à Dublin. M. Thomas Steele, qui présidait cette réunion, v avait annoncô
que, conîforiumen t ami désir de M. 0tConnell, il allait partir pour faire une
toîurî'ée en provincc et rallumer Pardeur de ses concitoyens pour la cause na.
tiontale.

- Mais avant de coilmencer ma mision. adéclaré M. Steele, je veur
aller trouver le primnt (cithhqulîe) de lIrlande, ÏM. Crolly, poir le prier de
trie donner sa bénédiction. Je regarde cette démarche comme le premier de
mes devoirs avant I'entreprenidre la mission qui m'est confiée."

i:sracNsc.

--Aux altauls ouvertes contre la snprênatie du Pope et sa juridiction
en imatiére religieuse, semble succéder, en Espagne, une sourde et lente
machination, qui tendrait 'i délier peu à peu les liens de respect et d'obéis-
sance que la force ne peut briser. La presse religieuse de Madrid nous fait
connaitre uline circulaire émanée du nouveau minilistre de grûce et justice, et
relativo aux brefs de dispenses oitu de grâces accordés par la chancellrie
pontifcale. Or, la Gî,zelle de .'1 ri, id, organe des actes du gouvernement,
a gardé le silence sur cette circulaire'. qui se trouve dénoncée par une cor-
respondiance de Tniragone. Voici, du resal quel en est le sens ; elle est
adressée à Pagcnt général des dispenses à Madrid:

"Le rêgeit dlu royauine,de l'avis du tr;bunaîtl suprême dejustice,a jugé bon
d'ordonner que dès ce moment, et jusqu'à nouvel ordre, on cesse d'adresser
à Rome d'autres demandes que celles concournant les dispenses pour le ma.-
rinage et le la pénitencerie, et cela non seulement dans les diocèses qui se
trouvent sCde vacnle, mais aussi dans les autres qui ont un évêque propre et.
consacré. Esn même teins le régent trouve bon d'ordonner que V. S. fasto
remettre dans les bureaux de mon minnisître tots les brefs qui ont été obtenum
avant cette prohibition et avec bonne fi.i de la part des impétrons, afin do
résoudre à leur égard ce qui paraîtra raisonnable."

Oi remarque avec raison que le sens littéral de cet ordre ferait remtonter
la pcriquisition (les brets ponti[icaux acco dès en Espagne jusqu'aux teims de
Si. Pierr': preuve évidente de la prudence, de la réflexion, tIc la iatiritò
que l'on apporte on tie semblables rsolutions. Mais il y a ici quelque choso
qui eilîce le ridicule : le gouvernement ifit apporter devant un iniquiisiteur
d le niutorité civile les brefs et dispenses accordés panr la puissance spirituelle.
S'il accorde encore à Rine le privilège des dispenses on mtière de imaîriage


